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L'adrniration que le christianisme imposait à ses ennemis no ralentissai:

pas leur ardeur à le parsécuter: ils G-appaient les chrétiens, tout en cédant

quelquefois à l'ascendant de la vertu chretienne.

Au muartyre de Pierre Vien, on vit les mandarins rendre un public hom-

magi à l'innocence de ce saint prétre. Arrivés au lieu (le l'exécution, ils le

fir.nt pomp2usement asseoir sur cinq beaux tapis rouges: il fut permis aux

chrétiens de lui présenter une table chargée de mets, et de lui faire leurs der-

niers adieux. L'heure de se séparer étant venue, le mandarin exécuteur d-

la haute justice éleva la voix et dit au martyr : " Nous savons que vous ne

méritez pas la mort, et nous voudrions pouvoir vous sauver ; mais les ordres

du roi ne nous permettent pas de le faire : pardonnez-nous done si nous

sommes obligés de vous ôter la vie, er ne nous imputez pas ce crime."

Nous voudrions redire ici la mort apostolique de M. Hlavard et le martyre

de M. Dumnulin 13.rie.qui venait de recevair dans les fers la nouvelle de son

élection à l'évéc!ié d'Acaiitie. comnie successeur de IM. 1-avard, victime

avant lui de la mâme persécution. Mais nous scrrm-es forcés d'a'iréer 1n
récit qu'on trouvera eniplet dins les ./finles. Ce recueil annonce que M.

'R1or, successeur de NIM. Unanrd et Borie, était au mois de Mrs dernier

à Mtaco. d'où il a (let passer à \Pauille. pour y rrcevoir la cuinscrauiion épis-

copDle. Di ni v.euil protée yr son retour dans le Ton:-ing oc'idental, dlont

il est le vicaire apostolique. et liii p Irettr v recuieillir une moilson qui est

nimûr, car. on n les païens crocint à la verito' du e'stanme, et Zi la

paix était rendue à la mission, on les verrait se co ivertir en foul

MIoNTRÛa.L.~~C'est depuis mercredi. le 10, que, par proclamation royale,
les deux Pro vinces du 1iut et di Bas Caada n'en doi:ent plus lýrmer-

qu'une, sous le nom de PROVINCE DU CANADA.
-L. nim, jour, la Princesse roaale d'Ang'eterre a du être baptisée.
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'OMMIE nous l'av:uannoncé à la fi ds PR D3MicES DES MfLANGES
c NUMtGRO est le dlernier que nouis envoyons urATrs

à c I gui n'avaiiet ps spCainima denui lé na:e JOURNAL.
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